
enfants au monde. n ne doit pas seulement leur four­
nir la nourriture, le vêtement et l'abri, mais les aimer, 
les discipliner avec bonté, les instruire et les former. 

«Bien entendu, il y a un petit nombre d'âmes déso­
béissantes, ceci indépendamment de la formation et 
de l'enseignement, mais la grande majorité des 

enfants réagissent bien à la formation donnée par les 
parents. L'Ecriture dit : <Instruis l'enfant selon la voie 
qu'il doit suivre ; et quand il sera vieux, il ne s'en 
détournera pas, (Proverbes 22:6). Et s'il s'en détourne, 
il reviendra probablement s'il a été élevé correcte­
menb, (<<Instruis l'enfanb>, L'Étoile, août 1978, p.  4) . 

Des maisons pour l' œuvre 
du ministère 

Section 94 

Cadre historique 

Le 23 mars 1833 un conseil fut convoqué pour dési­
gner un comité chargé d'acheter des terres à Kirtland 
afin d'y édifier un pieu de Sion. Le comité fut désigné 
et on acheta quelques grands terrains. Parmi ceux-ci il 
y avait la ferme de Peter French, appelée ainsi à cause 
du nom de son précédent propriétaire. On l'acheta 
parce que sur son terrain se trouvait une excellente 
carrière de pierre et l'équipement pour faire des 
briques (voir History of the Church, 1:335-336, 346). Le 
temple de Kirtland fut bâti plus tard sur une partie de 
la ferme de Peter French. 

Une fois le terrain acheté, le plan d'une ville fut éla­
boré et les saints se rassemblèrent des États environ­
nants jusqu'à ce que l'Église de Kirtland comptât 
quelque quinze cents âmes. Dans cette révélation don­
née le 6 mai 1833, le jour où la section 93 fut révélée, le 
Seigneur dit aux saints «de construire la ville du pieu 
de Kirtland en commençant par sa maison» (Smith et 
Sjodhal, Commentary, p. 600; voir aussi Cadre histo­
rique de Doctrine et Alliances 93). 

Notes et commentaire 

D&:A 94:1,2. Quel modèle le Seigneur avait-il donné 
pour la ville du pieu de Kirtland ? 

«La ville du pieu de Sion» à Kirtland devait être édi­
fiée «en commençant par ma maison» (D&A 94:1). La 
ville devait être disposée avec le temple comme point 
de départ, et le reste de la ville devait être construit 
par rapport à lui. Joseph Smith élabora un plan pour le 
«Central de Sion» au printemps de 1833, qui devait 
être le plan général selon lequel seraient édifiées "les 
villes de Siom, (Berrett, L'Église rétablie, p. 82). Dans 
l'exemplaire du plan envoyé à l'Église d'Indepen­
dence, le temple devait se trouver dans la rangée cen­
trale de pâtés de maisons dans un plan de 1,6 kilomè­
tres carré (voir Notes et commentaire sur D&A 57:1-3; 
voir aussi Berrett, L'Église rétablie pp. 81, 82). 

D&:A 94:3-12. Instructions pour ériger des édifices 
pour l'œuvre du royaume 

«Deux bâtiments spéciaux devaient être construits à 
Kirtland. Un dans lequel la Première Présidence pou­
vait se réunir et l'autre dans lequel les publications de 
l'Église pouvaient être imprimées. Le président Joseph 
Fielding Smith a expliqué les fonctions des deux bâti­
ments : 
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«Un terrain fut mis à part pour l'édification d'une 
maison à l'usage de la Première Présidence où des 
révélations pouvaient être données et où on pouvait 
accorder l'attention nécessaire à tout ce qui avait trait 
au progrès de l'Église . . .  Elle devait être consacrée au 
Seigneur à partir de ses fondations, conformément à 
l'ordre de la prêtrise. n ne fait pas de doute que la Pre­
mière Présidence avait besoin d'un endroit où elle 
pouvait s'occuper des affaires du gouvernement de 
l'Église. Ce devait être une maison sacrée; rien 
d'impur ne devait avoir la permission d'y entrer, et si 
les constructeurs se souvenaient de cela, la présence 
du Seigneur serait dans le bâtiment. 

«Le deuxième terrain au sud de ce bâtiment devait 
être consacré à la construction d'une autre maison où 
pourraient se faire les travaux d'impression pour 
l'Église et où la traduction des ÉCritures, à laquelle le 
prophète avait travaillé à intervalles irréguliers pen­
dant de nombreux mois, pouvait être publiée . . .  Cette 
maison devait aussi être consacrée au service du Sei­
gneur et mise à part pour l'impression» (Church His­
tory and Modern Revelation, 1 :404). 

Les évêques détiennent les clés pour juger de la dignité des personnes 
qui veulent entrer dans les temples 



D&A 94:8,9. Comment doit-on se préparer à entrer 
dans la Maison du Seigneur? 

Dans un édifice aussi sacré que la maison de la Pre­
mière Présidence mentionnée ici, le Seigneur mani­
feste sa gloire pour le profit de ceux qui y entrent en 
étant dignes. L'Esprit du Seigneur éprouve de la 
répulsion pour l'impureté. Par conséquent si des per­
sonnes entrent dans la Maison du Seigneur dans un 
état d'impureté, «l'Esprit du Seigneur est affligé» et 
<<les cieux se retirent» (D&A 121:36,37). C'est pourquoi 
tous ceux qui y entrent doivent se purifier du péché. 
De même que ces principes étaient vrais pour les mai­
sons dont parle cette révélation, ils étaient également 
vrais pour le temple de Kirtland qui fut construit plus 
tard, et il est assurément toujours vrai pour les 
temples modernes. Un des buts de la recommandation 
à l'usage du temple est de veiller à ce que ceux qui y 
entrent le fassent quand ils sont dignes pour que la 
Maison du Seigneur ne soit pas souillée et que le 
déversement de l'Esprit du Seigneur ne soit pas empê­
ché ou freiné. 

Section 94 

D&A 94:13-17. Le travail du comité de construction 
désigné par le Seigneur 

Hyrum Smith, Reynolds Cahoon et Jared Carter 
furent désignés comme comité responsable de super­
viser la réalisation de certains bâtiments à Kirtland. 
Pour les aider dans leur tâche le Seigneur leur donna 
un terrain à côté de celui du temple. Le Seigneur spé­
cifia que les bâtiments pour la Première Présidence et 
les travaux d'imprimerie ne devaient pas être com­
mencés «avant que je vous donne un commandement 
à leur sujet» (D&A 94:16). TI s'avéra que la construc­
tion du temple de Kirtland allait exiger toute l'énergie 
et toutes les finances de l'Église. Le temps de l'ache­
ver, les fidèles de Kirtland furent obligés de partir 
pour le Missouri, c'est pourquoi les deux autres bâti­
ments ne furent pas réalisés. 

«Marchant dans les ténèbres 
en plein jour» 

Section 95 

Cadre historique 

Le commandement d'édifier un temple pour la 
gloire de Dieu fut donné pour la première fois en 
décembre 1832 (voir D&A 88:119). Juin 1833 était 
arrivé et les saints n'avaient pas encore essayé d'obéir 
diligemment à cet important commandement du Sei­
gneur. Le prophète Joseph Smith écrit qu'au moment 
où cette révélation fut donnée « de grands préparatifs 
étaient en cours pour entreprendre une maison du 
Seigneuf>', mais <<l'Église était pauvre» et le travail traî­
nait (His tory of the Church, 1:349, 350). 

Le 1er juin 1833 le comité du temple constitué de 
Hyrum Smith, Reynolds Cahoon et Jared Carter 
envoya une circulaire à tous les membres les encoura­
geant à aider spirituellement et temporellement à la 
construction du temple. Le même jour le prophète 
Joseph Smith reçut cette révélation. Doctrine et 
Alliances 95, dans laquelle le Seigneur réprimande 
vivement les saints pour avoir négligé le commande­
ment de construire un temple. 

Notes et commentaire 

D&A 95:1,2. En quoi le châtiment est-il un signe 
d'amour? 

Alma enseigna à son fils Corianton que « le repentir 
ne pouvait être donné aux hommes, s'il n'y avait point 
une punition» (Alma 421: 16). Si une personne en aime 
une autre au sens le plus élevé du mot aimer, elle se 
préoccupe profondément du bien-être éternel aussi 
bien que temporel de cette personne. Elle se souvien­
dra que la punir comme il convient pour ses transgres-

sions est l'acte d'amour qu'il faut poser, car sans puni­
tion on n'est pas amené au repentir. Le président 
Spencer W. Kimball, donnant des conseils aux diri­
geants de la prêtrise sur la façon de traiter les trans­
gresseurs, dit : 

«Nous sommes préoccupés de ce que trop de fois le 
:lirigeant qui interroge est enclin, dans sa sympathie 
personnelle pour le transgresseur et dans son amour 
peut-être pour la famille du transgresseur, à renoncer 
à la discipline que ce transgresseur réclame. 

«Trop souvent on pardonne à un transgresseur, et 
tous les châtiments sont supprimés alors qu'il aurait 
dû être disqualifié ou excommunié. Trop souvent on 
disqualifie un pécheur alors qu'il aurait dû être excom­
munié . . .  

<<Vous souvenez-vous de ce que le prophète Alma a 
dit? <Le repentir ne pourrait être donné aux hommes 
s'il n'y avait point une punition> (Alma 42:16). 

«Réfléchissez-y un instant. Vous êtes-vous rendu 
compte de cela? TI ne peut pas y avoir de pardon sans 
une repentance réelle et totale, et il ne peut y avoir de 
repentance sans châtiment. C'est aussi éternel que 
l'âme . . .  

<<Veuillez vous souvenir de cela lorsque quelqu'un 
qui enfreint les lois de Dieu comparaît devant vous. 

« TI  est si facile de laisser notre sympathie nous porter 
au-delà des limites permises ; lorsqu'un homme a 
commis un péché, il doit souffrir. C'est une négligence 
absolue - non de la part de l'évêque - mais c'est une 
exigence qui vient de la nature et du rôle même qu'un 
hO?lme a joué» « <Détenir dignement la prêtrise», 
L'Etoile, octobre 1975, p. 21) .  

Parfois le châtiment est l a  seule manière de réaliser 
l'obéissance, le bonheur et la joie qui en résultent iné-

225 




